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''Stars Wars''
Un fan décède peu après
son vœu exaucéUn fan de "Star Wars" at‐teint d'un cancer est décédémoins d'une semaine aprèsavoir vu exaucé son vœu dedécouvrir le dernier opus dela saga avant de mourir, aannoncé sa veuve hier. "Daniel s'est battu de façonincroyable jusqu'à la toute"in. Il repose maintenantavec Dieu et avec la Force",a écrit Ashley Fleetwood surFacebook dans la nuit delundi à mardi. Daniel Fleetwood, 32 ans,qui souffrait d'une formerare de cancer des tissusconjonctifs, avait pu voirjeudi, en avant‐première, ledernier volet de "Star Wars","Le Réveil de la Force", dontla sortie dans les cinémasaméricains n'est prévue quele 18 décembre.Les médecins lui avaient an‐noncé en juillet qu'il n'avaitplus que deux mois à vivre.Mais ce fan de la saga depuissa plus tendre enfance assu‐rait que son envie de voir"Le Réveil de la Force"l'avait aidé à s'accrocher à lavie.Philisophie
Glucksmann, après une
vie "d'idées et de com-
bats"

Le philosophe françaisAndré Glucksmann, intellec‐tuel engagé dans la dénon‐ciation des totalitarismes,est mort lundi soir à l'âge de78 ans après un parcoursl'ayant mené du maoïsme àl'atlantisme.Le penseur était malade de‐puis plusieurs années, acon"ié l'un de ses éditeurs."Il avait plusieurs cancers. Ils'est vraiment battu", a‐t‐ilprécisé.Climat
Sur internet avec Elton
John Elton John, Bon Jovi et Ho‐zier animeront un concertde 24 heures sur internet àla mi‐novembre pour mobi‐liser l'opinion avant le som‐met de Paris sur le climat.Cet événement initié parl'ancien vice‐président amé‐ricain Al Gore, baptisé "24heures de réalité et la Terreen direct : le monde re‐garde" (24 Hours of Realityand Live Earth: the World isWatching) comptera des ar‐tistes, des scienti"iques etdes responsables politiques,dont le président françaisFrançois Hollande. Il sera diffusé sur internetdu 13 au 14 novembre.Cette émission vise à mettrela pression sur les dirigeantsmondiaux pour qu'ilsconcluent un accord sur leclimat le plus solide possibleà la prochaine conférence del'Onu à Paris, et aussi pourencourager chacun à agirdans sa propre commu‐nauté.
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EN prélude au concoursexterne d'entrée qui seraorganisé les 27 et 28 no‐vembre 2015 à l'Ecolenormale supérieure(ENS), l'heure est à la sé‐lection minutieuse desdossiers de candidature.Depuis la semaine der‐nière, des milliers de can‐didats potentiels sebousculent au gymnase

de cet établissement su‐périeur de formation desenseignants, pour remplirles formalités ou prendredes renseignements surles critères de participa‐tion. Après un an de passage àvide, ce concours, quioffre la possibilité auxjeunes Gabonais d'em‐brasser les différents mé‐tiers de l'enseignement,suscite un réel engoue‐ment cette année. Eneffet, suite aux résultatsde l'audit commandé par

le ministère de l’Éduca‐tion nationale ayant ré‐vélé un dé"icit de 1780enseignants dans lessalles de classe, la néces‐sité de susciter des voca‐tions s'impose, a"in depallier progressivementces insuf"isances. Mais s'il y a beaucoupd'appelés, très peu serontélus, car contrairementaux concours d'entréesouvent organisés dansles différents établisse‐ments supérieurs publics,où les frais de participa‐

tion sont payés lors dudépôt des dossiers, celuide l'ENS se veut très sé‐lectif. « Nous passons tous
les dossiers au crible et les
frais de participation ne
sont payés qu'une fois le
dossier retenu. Le casier
judiciaire, qui est souvent
l'une des pièces dif!iciles à
obtenir, pourra être versé
au dossier après l'admis-
sion du candidat au
concours, ceci pour don-
ner à tous ceux qui veulent
postuler l'opportunité de
le faire», nous a renseignéArnold Nguimbi, prési‐dent du centre de Libre‐ville. Avec, en prévision, 355

places disponibles toutes"ilières confondues, leconcours est ouvert auxbacheliers des sessions2015, 2014, 2013, âgés de25 ans au plus en janvier2016 pour le parcours Li‐cence, et aux détenteursd'une Licence âgés de 32ans au plus, pour le cycleMaster. Rappelons que la date li‐mite du dépôt des dos‐siers est "ixée au vendredi13 novembre prochain, etla liste des candidats dontles dossiers sont retenusest actualisée tous lesjours et disponible parvoie d’af"ichage au sein del’établissement.

Les dossiers de candidature passés au crible
Éducation/Concours d'entrée à l'Ecole normale supérieure

JMN
Libreville/Gabon

Des potentiels candidats remplissant les formalités
d'inscription au concours d'entrée à l'ENS.
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Les dossiers sont passés au crible par le comité d’organisation, en vue de retenir

les candidats aptes à composer.

Ph
ot

o 
: D

R

"L'AFRIQUE, plus grand
continent, pouvons-nous
rêver moins grand?". C'estla question à laquelle tentede répondre Serge Mo‐kanda, à travers son livreintitulé "Changer l'Afrique",présenté au public derniè‐rement à la Chambre decommerce et d'industriede Libreville. Plus qu'un projet de re‐structuration, il s'agit pournotre compatriote, de par‐tager sa vision sur les dé"isqui interpellent les paysafricains, de manière géné‐rale, et particulièrement leGabon. Il s'est appuyé sur"le Plan stratégique Gabon
émergent" pour illustrerson étude.Dans sa démarche, SergeMokanda, pour qui toutchangement passe par letriptyque : effort‐patience‐détermination, est parti dela contextualisation àl'aune du PSGE, en décli‐nant les forces et fai‐blesses, les contraintes etles opportunités, avant defaire un véritable plai‐doyer. Ainsi, il a égrenéquelques pistes de solu‐tions avec comme point

d'ancrage l'implication detous. « Chacun de nous
porte en lui des solutions
aux dé!is auxquels nous de-
vons faire face», soutient-il.D'où son appel à une prisede conscience urgente etcollective. Ainsi, l'espoir étant uneobligation, il est donc né‐cessaire, pense‐t‐il, de toutmettre en œuvre pour sor‐tir les pays africains dugouffre, en entreprenantles réformes audacieuseset porteuses d'espoir.Comment y parvenir etquelle méthode pour par‐courir le chemin ? A cettequestion, le spécialiste en

management propose troisétapes : la prise deconscience, la décision et lepassage à l'action. Et lesoutils nécessaires pourfaire face aux dif"icultéssont aussi de trois ordres. Pour Serge Mokanda, ilfaut d'abord, première‐ment, changer d'état d'es‐prit. D'autant plus que «nous ne pouvons pas deve-
nir ce que nous voulons être
en restant ce que nous
sommes». Deuxièmement,il importe de miser sur lajeunesse, qu'il dé"initcomme étant une arme dedéveloppement massif.Car, selon lui, les jeunes

ont en eux des ressourcesénormes. Il faut donc leurfaire con"iance, surtout lesformer, ensuite les trans‐former et en"in les mana‐ger. Comme troisième outil, ladiaspora, dont l'implica‐tion pourra être très im‐portante dans latransformation d'une na‐tion. En somme, le livre de SergeMokanda, qui est un ou‐

vrage de motivation vers lechangement, obéit à unelogique, celle suscitant desmodèles autonomes inté‐grés de développement.Aussi, faudrait‐il s'armerd'un état d'esprit et s'yadapter. Et les quatre le‐viers identi"iés, pour y ar‐river, sont, a‐t‐il cité, laperformance, la diversité,la con"iance dans les res‐sources locales et la com‐munication dynamique. 

Appel à une prise de conscience collective
Présentation du livre "Changer l'Afrique!"

LBON
Libreville/Gabon

Une vue de l'assistance ayant pris part à la présen-
tation du livre "Changer l'Afrique".
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Serge Mokanda au cours de son exposé.
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